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labours d'entretien un réseau de pare-feux protecteurs. Il est en 
effet, évident, que la SAPTEX résiliera dans ce cas, des contrats 
qui ne seront plus pour elle qu'une charge. 
L'hypothèse d'un succès du genêt plante textile, ouvre donc des 
perspectives favorables au point de vue forestier. Comme celle du 
peuplier et de la prairie si florissante en Charente-Maritime, l'as-
sociation du pin et du genêt, à laquelle on peut souhaiter bonne 
chance, est promise à un avenir heureux encore qu'incertain. 
G. SIMON. 
Sylviculture et Art militaire 
Il y a bientôt vingt ans, R. DUCAMP publiait un article intitulé « Stratégie 
et tactique » : le forestier devait d'abord user de stratégie pour ne faire 
entrer en jeu la tactique qu'ensuite (1). 
Depuis cette époque, la terminologie militaire semble avoir gagné la faveur 
des forestiers, quand il s'agit de préciser les règles à suivre dans la régéné-
ration des forêts de chênes. Il eet admis maintenant qu'on conduit une régé-
nération comme on monte une « attaque ». Après avoir concentré les moyens 
(préparation du sol, vieillissement du taillis, drainage), on choisit le jour J 
(coupe sur glandée acquise) ; par ailleurs, on a disposé ses réserves (pépinières 
en état de productivité immédiate) ; enfin, on exploite le succès (regarnis 
précoces, dégagements, e t c . ) . 
En utilisant cette comparaison avec les phases d'un combat offensif, on 
insiste à juste titre sur le fait que les coupes d'ensemencement doivent être 
assises en tenant le plus grand compte des glandées. Les coupes doivent suivre 
la glandée comme les vagues d'assaut « collent » au tir de barrage. L'expres-
sion « coller à la glandée » figure dans le compte rendu de la tournée en 
Moselle paru dans notre numéro de septembre. Par suite d'une faute typogra-
phique, on a imprimé page 508 « coller la glandée ». Nous nous excusons 
de cet erratum. 
Nous profitons de cette occasion pour rectifier une autre erreur dans ce 
même compte rendu. Page 513, en tête du tableau, il faut lire: Le quart 
en réserve équivaut environ à huit coupes ordinaires à 25 ans et non « en 
15 ans ». 
(1) R. DUCAMP. — Stratégie et tactique. Rev. Eaux et Forêts, 1931, p. 553-
566. 
